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Michel ROIGNOT (Secrétaire Général de l'UD FO de l'Essonne) 
nous invite à nous réunir à l'Union Locale de Massy. On vient 
de prendre notre carte à FO, c'est en janvier 1997. Quatre 
copains et moi, tout neufs dans le syndicat, avec notre 
première carte en poche, sommes reçus par Michel et un 
type avec des cheveux blancs et 
surtout une sacrée éloquence… Il 
nous fait une présenta on rapide 
de la plus value et nous fait 
comprendre que l'argent ne pousse 
pas dans les arbres et que c'est 
nous qui le produisons par notre 
travail. 

Nous ressortons de là regonflés et 
déterminés à récupérer notre dû. 

C'était Loulou, avec sa capacité de 
se me re à porter de tous pour 
aider à l'émancipa on.  

Cela faisait 23 ans que j'avais un 
camarade, un copain, un… sacré 
Loulou qui avait l'âge d'être mon 
grand père. Je n'aurais jamais cru 
croiser une telle personnalité et 
prendre du plaisir à échanger avec 
une personne qui était "jeune 
depuis plus longtemps que moi". 
C'est aussi ça le syndicat FO, une 
organisa on interprofessionnelle et intergénéra onnelle 
avec un réel partage de valeurs et des camarades qui 
réveillent votre conscience de classe.  

Et manifestement, je n'étais pas le seul. Les témoignages des 
camarades, lors de ses obsèques, étaient émouvants et 
confirmaient que Loulou ne laissait personne indifférent.  

Nous publions l'hommage de Yann PERROTTE qui est le 
Secrétaire de l’UNSENRIC, syndicat que Loulou avait créé il y a 
45 ans. Syndicat dont le siège est en Essonne à Gif sur Yve e. 

Au‐delà de son inves ssement na onal, il aura beaucoup 
milité dans notre département, au 
sein du CEA, de l'UD et aussi comme 
Président de l'UDR FO de l'Essonne. 

Nous sommes nombreux à nous 
rappeler ses interven ons à la 
Commission Exécu ve de l'UD et 
bien entendu lors de nos comité et 
congrès départementaux. Il savait 
partager son point de vue et ne 
craignait pas la confronta on 
d'idées.  

Toujours mobilisé, il n'était pas rare 
de le croiser dans les manifesta ons 
accompagné d'Andrée, sa femme 
(qui nous a qui és il y a bientôt un 
an de cela). 

Le parcours syndical, associa f et 
poli que de Louis ne pourrait pas se 
contenir en quelques lignes, c'est 
pour cela que le mieux est de se 
plonger dans son livre "MILITANT DE 
LA JUSTICE SOCIALE ET DE LA 

LIBERTÉ". (voir en page 12).. 

Une pensée à notre Camarade Frédéric, son fils, que nous 
croisons, aussi, régulièrement dans les manifs pour nous 
photographier pour le compte de notre Confédéra on. 

Christophe LE COMTE  

Militant à la CGTFO 

Aujourd’hui  avec  nous  tous, 
l’organisa on Force Ouvrière pleure la 
dispari on  d’un  immense  militant, 
notre  camarade  Louis  Blanc.  Notre 
cher  Loulou  restera  celui  qui  était 
«  jeune  depuis  plus  longtemps  que 
nous  »  comme  il  aimait  à  le  dire,  et 
qui, même  à  plus  de  90  ans, même 
affaibli,  avait  une  volonté  et  une 

énergie qui dépassait parfois  celle de 
ses cadets. 

Pour  évoquer  la  mémoire  de  Louis 
Blanc,  le mieux  est  d’aller  à  l’origine 
de  sa  pensée militante,  en  reprenant 
ses propres mots : 

«  moi,  j’ai  d’abord  découvert  le 
socialisme  et  c’est  comme  ça que  j’ai 

découvert  le  syndicalisme.  J’avais  du 
mal  à  l’époque  à  faire  la  dis nc on. 
L’indépendance,  je  ne  savais  pas 
vraiment ce que c’était. La seule chose 
qui me  préoccupait,  c’était  de militer 
pour  changer  les  choses  et  améliorer 
la vie des gens.     

Mais  je  crois  que  je  peux  être  un 
militant  socialiste  et  un  syndicaliste 

Louis BLANC 

Manifesta on contre le CPE ‐ 7 mars 2006 


